
 

Frais d’inscription 

Inscription individuelle : 30 € 

Inscription professionnelle/Formation continue/Permanente (5335P002335) : 
50 € 

Demandeurs d’emploi et étudiants hors UEB : 10 € 

Inscriptions Étudiant Rennes 2 et/ou UEB : gratuit sur présentation de la carte 
étudiant 

Inscription en ligne 

http://je-ea4050.sciencesconf.org/  

Contact  

brigitte.morin@univ-rennes2.fr 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

jOURNEE D’ETUDE 

Sous la direction de : C. Doucet, 

A. Abelhauser, J.-L. Gaspard 

 
Jeudi 21 mai 2015 

 
Considérations 

actuelles sur 

la guerre et la 

mort 

1915 - 2015 

 

9H / 17H 

 

Avec la participation de : 

Marie-Hélène Brousse, 

Psychanalyste, Membre de l’Ecole 

de la Cause Freudienne 

Colonel Hervé Pierre, 

Commandant le 3ème Régiment 

d’Infanterie de Marine de Vannes 

Yann Lagadec,  

MCF en Histoire Moderne, 

Université Rennes 2 

 

 

 
Organisée par la composante « Recherches en Psychopathologie : champs et pratiques spécifiques »,  

EA 4050, et les étudiants du  Master 2 « Pratiques cliniques en milieu médical  
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Argument 

En 1915, alors que la « grande guerre » fait rage et que les morts s’additionnent déjà 

vertigineusement, Freud écrit un texte analysant, dans un premier chapitre, ce qui 
conduit les hommes à la guerre, et dans un second chapitre, ce qui tisse leur rapport à 
la mort : en quoi celle-ci est-elle à la fois impensable et pourtant nécessaire à la pensée 
– aussi bien qu’à la vie, d’ailleurs ? 

N’est-il pas légitime, 100 ans exactement après, de revenir aux questions mêmes 
posées alors par Freud, en mesurant tant leur évidente actualité que ce qui, en un 
siècle, a néanmoins changé : dans l’état du monde, dans la fonction de la guerre, dans le 
rapport de l’homme à la mort ? 

Non seulement c’est légitime, pensons-nous, mais tout simplement impératif. D’où 
cette Journée d’Étude consacrée, le matin, à la question de la guerre, l’après-midi, à 
celle de la mort. Et faisant, matin comme soir, la part de ce qui relève là du passé, de ce 
qui relève de l’actuel, et de ce qui relève du nouveau, du contemporain. 

Et d’autant plus nécessaire, pouvons-nous encore ajouter, que les cliniciens se 
trouvent à présent intervenir au plus près des théâtres de guerre ou sur les lieux de 
catastrophe, ou recueillir dans les consultations spécialisées, mais aussi dans leur 
cabinet, les traces laissées par ces événements sur ceux qui y ont été confrontés. Car le 
surgissement du réel – quelle que soit la forme qu’il revêt : guerre, catastrophe 
naturelle, maladie mortelle, etc. – a d’inévitables incidences subjectives, aussi bien 
fantasmatiques que structurales, atteignant tant le symbolique que le lien à l’Autre, qui 
convoquent nécessairement l’éthique du clinicien lorsque celui-ci consent à les 
entendre. 

Il s’agira donc ici de faire état des enseignements que nous pouvons tirer aujourd’hui 
des données cliniques et des considérations théoriques que nous apportent la guerre 
et la mort. Dans cette optique, seront notamment examinés le statut de la contingence 
clinique, celui de la parole dans les cas d’urgence subjective, de la temporalité logique, 
de la dimension transférentielle, ou encore l’articulation entre symbolique et réel et 
bien sûr la notion de traumatisme. 

 
Soirée d’ouverture 

 
Mercredi 20 mai 2015 à 18h00  

Projection du film « Rwanda, Un cri d'un silence inouï »,  
Suivie d’un débat avec A. LAINÉ, réalisatrice. 

Discutants : Dr. D. JOUBREL (psychiatre), C. Doucet, J.L. Gaspard 

 

Programme 
Ouverture – Amphi S 

08H30 Accueil des participants 

09H00 Allocutions d'ouverture : Un représentant de l’Université ; Laurent OTTAVI, directeur 
de l’EA 4050  

Plénière – Amphi S 

Président de séance : A. Abelhauser, Discutantes : C. Cazes et M. Heyberger 

09H15 Yann LAGADEC, MCF à Université Rennes 2 (Histoire moderne) « Quand donc serons-
nous débarrassés de ce terrible cauchemar ! Les Bretons, La Grande Guerre et la mort » 

10H00 Colonel Hervé PIERRE, Chef de corps du 3ème RIMa « De la complexité de l’action 
militaire » 

10h45 Pause 

Présidente de séance : C. Doucet, Discutantes : M. Desvaux et W. Vives 

11H15 Marie-Hélène BROUSSE, psychanalyste « Guerres sans barrières » 

12H00 Débat général 

12h30 Déjeuner libre 
Présidente de séance : E. Borgnis-Desbordes, Discutants : G. Romero et G. Bergeault 

14H00 Alain ABELHAUSER, Pr. (psychopathologie clinique) « L’inconscient, la mort, le monde » 

15h00 Ateliers 
Atelier N°1 

Penser la mort en médecine 
aujourd’hui 
Amphi L 1 

Atelier N°2 

Crises et urgences 
traumatiques 
 Salle L 145 

Atelier N°3 

L’atteinte du sentiment de 
la vie 

Amphi S 
Présidente : R. Dubois 
Discutantes : C. Boucault, C. 
Le Guennec  
 
Dr LAVOUE (médecin 
réanimateur, Hôpital Sud) 
Côtoyer la mort : privilège, 
sacerdoce, ou pire… ? 

Dr HOUOT (médecin 
hématologue, CH de 
Pontchaillou) 
Un service d’Hématologie face à la 
mort : comment garder son sang-
froid ? 

N. PORÉE (psychologue en 
service d’oncologie 
pédiatrique) 
"Est-ce que je suis obligé de 
parler?" (Pablo, 6 ans) 

Présidente : C. Doucet 

Discutantes : O. Dubos, S. 
Darwish  
 
M. LE FLOCH (psychologue 
clinicienne en service de 
médecine interne-maladies 
infectieuses CH de Vannes) 
Gynocide de guerre 

N. BRIAND et N. GICQUEL 
(psychologues)  
L'accueil du traumatisme à la 
CUMP 35: face à l'innommable 
retisser le voile du langage. 

M.-L. CHOQUET 
(psychologue en CADA)  
Clinique de l’exil : d’une langue à 
l’autre. 

Président : R. Hamon 
Discutantes : M. Brizion 
et L. Seidita  
 
M. LEROUX 
(psychologue)  
« Je suis très fatiguée » 

M. LEBLANC 
(psychologue en EHPAD) 
Les "vieux", tous "anxio-
dépressifs". 

V. JUHEL  
(psychologue au Centre 
Hospitalier de 
Châteaubriand, pôle 
Femme-mère-enfant) 
Du corps qui lâche au corps 
vivant. 

16H30-17H00 Clôture de la journée 

 J.-L. GASPARD. MC F Université de Rennes 2  

Nous vous invitons à poursuivre la journée : 17h Amphi Descartes : le Séminaire "Position 
féminine et clinique contemporaine" invite Lydie Salvayre, prix Goncourt 2014. Responsable du 
séminaire : Emmanuelle Borgnis-Desbordes 


